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L’inclusion!
Au fait, c'est quoi l’inclusion?

Questions et réponses concernant le rapport MacKay sur l'inclusion

6.

7.
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DOSSIER INCLURE TOUS LES ÉLÈVES

2. Autrement et ailleurs

répondre aux mêmes consignes que 
les autres, en même temps que le 
groupe classe. Nous privilégions 
donc les moments pendant lesquels 
l’enseignant et sa classe peuvent 
l’accueillir et dans lesquels il peut 
le plus facilement entrer dans l’acti-
vité du groupe. L’élève, et c’est très 
important, est mis en situation 
d’apprentissage à l’école. Il n’est pas 
seulement confronté au vivre 
ensemble. Il est nécessaire d’organi-
ser l’accueil de telle sorte que l’élève 
se sente concerné par une consigne 
donnée au groupe, en apprenant 
petit à petit à se passer de l’attention 
permanente de l’adulte.

L’école représente pour chacun de 
ces enfants un lieu sacré où il est 
important de se concentrer et de 
prendre sur soi. C’est là qu’il est 
valorisé et peut se sentir grandir. À 
l’inverse, l’ITEP est le lieu où les 
crises sont tolérées, parce qu’elles 
font partie du travail éducatif et thé-
rapeutique. Les enfants le savent et 
sont capables de montrer deux 
visages très différents.

En facilitant la verbalisation des 
émotions et des difficultés rencon-
trées, en insistant sur les habiletés 
sociales et en valorisant les réussites, 
les temps d’inclusion permettent à 
chacun de reprendre confiance sur 
le chemin de la scolarité. ■

et aux angoisses. Il est alors 
nécessaire de structurer clairement 
le temps pour en faciliter le repérage 
et s’éloigner d’une vie dans l’ur-
gence d’un présent perpétuel dont 
l’avenir serait sans cesse incertain.

Faciliter la concentration et la 
motivation, c’est aussi adapter le 
support. À la fois pour susciter l’in-
térêt et pour en améliorer l’aspect, 
de telle sorte que l’élève s’autorise 
à entrer dans l’activité. Je propose 
aussi des situations dans lesquelles 
l’écriture serait facilitée par un allè-
gement de la mémoire de travail 
(s’enregistrer puis s’écouter pour 
écrire) ou par un intérêt social 
(écrire puis s’enregistrer pour par-
tager). Dans la classe, chaque élève 
dispose d’objectifs propres réajustés 
au début de chaque période. En plus 
d’évoluer à son propre rythme, ce 
dispositif permet à l’élève de se 
situer dans une progression et de 
comprendre ce que l’on attend de 
lui. Je cherche ici à lever les impli-
cites scolaires. Cette clarté cognitive 
est prolongée dans les activités. 
Chaque attendu est explicité, du 
métier de lecteur et d’historien à 
celui d’élève.

TRAVAILLER AVEC 
LES ENSEIGNANTS 
PARTENAIRES
Pourquoi est-il si important que 

chaque élève retourne dans sa classe, 
en inclusion ? C’est vrai, iI est bien 
à l’ITEP : il participe activement à 
des apprentissages en petit groupe, 
il est contenu… mais ce n’est pas la 
vraie vie !

Après avoir activement développé 
les habiletés sociales et capacités à 
vivre en groupe, l’Unité d’enseigne-
ment, interne à l’ITEP, ne peut plus 
être le lieu unique d’enseignement 
des enfants accueillis. L’inclusion 
est primordiale. Elle est le lien qui 
relie l’élève à son objectif de scola-
rité ordinaire. C’est une étape néces-
saire et pensée du projet de l’élève. 
Exclure l’enfant, c’est le conforter 
dans son processus de destruction. 
L’inclure, c’est l’aider.

L’inclusion se construit sur la 
confiance. Confiance entre l’élève et 
chacun de ses enseignants. 
Confiance et collaboration aussi 
entre les enseignants. Il est indis-
pensable pour moi d’être aussi clair 
avec mes élèves qu’avec les ensei-
gnants partenaires. Nous communi-
quons et échangeons sur le compor-
tement et sur les compétences 

abordées. Ainsi, l’élève se sent en 
sécurité. Je peux proposer en petit 
groupe des activités qui trouveront 
un écho en inclusion, et inverse-
ment. Plus personne n’est perdu.

La relation duelle enseignant/
élève est indispensable mais élabo-
rée, de telle sorte que chacun ne 
retombe pas dans les travers de l’agi-
tation. Par exemple, consacrer sys-
tématiquement quelques minutes 
par jour à un bilan les yeux dans les 
yeux rassure l’élève qui n’a plus 
intérêt à attirer sans cesse l’attention 
sur lui. Dans les premiers temps, 
l’enseignant évalue systématique-
ment les quelques objectifs fixés 

ensemble. Puis, au fur et à mesure 
des progrès, en termes d’apprentis-
sages et de comportement, le duo 
devient trio (un AVS, un élève tuteur, 
le directeur) et le groupe classe 
prend à son compte l’observation 
des comportements gênants. Après 
plusieurs mois, l’élève dépasse le 
mi-temps en inclusion. Une meilleure 
maitrise de son corps et de son rôle 
d’élève lui permet alors d’évoluer 
dans la classe et les situations sco-
laires stressantes sans angoisse.

L’ÉCOLE ET L’ITEP
L’inclusion dans une classe ordi-

naire apporte une expérience sociale 
en grand groupe indispensable au 
travail thérapeutique et éducatif, qui 
ne peut être mise en place à l’ITEP. 
Chaque projet est également destiné 
à proposer à l’élève des situations 
dans lesquelles il devra écouter et 

■■■
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3 .9
Évolution des modes de scolarisation des élèves handicapés dans le premier degré, en milliers.

  ►Champ : France métropolitaine + DOM y compris Mayotte à partir de 2012, Public + Privé.

Les élèves handicapés dans le premier degré selon le type de scolarisation en 2015-2016

1

2

3 .9. LES ÉLÈVES EN SITUATION DE HANDICAP DANS LE PREMIER DEGRÉ – 1

LES ÉLÈVES EN SITUATION DE HANDICAP DANS LE PREMIER DEGRÉ – 1

  ►Champ : France métropolitaine + DOM, Public + Privé.
Lecture : 14,2 % des élèves handicapés scolarisés en classe ordinaire sont âgés de 6 ans. 29 % des élèves handicapés de 6 ans scolarisés en classe ordinaire sont des filles.

Répartition selon la déficience et le type d’accompagnement en 2015-20163

  ►Champ : France métropolitaine + DOM, Public + Privé.

Accompagnement et aide selon la déficience des élèves handicapés en 2015-20164

  ►Champ : France métropolitaine + DOM, Public + Privé.
1.  Ne concerne que les élèves scolarisés en classe ordinaire. 

Scolarisation en classe ordinaire Scolarisation en ULIS Ensemble
Total % Part des filles 

(%)
Total % Part des filles 

(%)
Total % Part des filles 

(%)
3 ans et moins 2 740 2,5 35,0 33 0,1 30,3 2 773 1,7 34,9
4 ans 7 665 6,9 29,3 74 0,2 21,6 7 739 4,8 29,2
5 ans 11 991 10,7 28,9 134 0,3 24,6 12 125 7,6 28,9
6 ans 15 884 14,2 29,0 908 1,9 27,8 16 792 10,5 28,9
7 ans 15 275 13,7 28,1 4 489 9,3 33,6 19 764 12,3 29,3
8 ans 15 488 13,9 27,9 7 275 15,0 35,6 22 763 14,2 30,4
9 ans 16 088 14,4 27,5 10 344 21,4 36,6 26 432 16,5 31,0
10 ans 16 561 14,8 26,5 12 169 25,2 36,4 28 730 18,0 30,7
11 ans 9 157 8,2 28,0 11 923 24,7 38,6 21 080 13,2 34,0
12 ans et plus 833 0,7 30,5 1 012 2,1 35,0 1 845 1,2 33,0
Total 111 682 100,0 28,2 48 361 100,0 36,3 160 043 100,0 30,7

Accompagnement individuel Accompagne-
ment mutualisé

Total Part des élèves 
accompagnés (%)

Pas d’accompa-
gnement

Ensemble
Temps plein Temps partiel

Troubles intellectuels et cognitifs 2 973 15 335 8 026 26 334 38,1 42 714 69 048
Troubles du psychisme 3 611 13 831 5 450 22 892 69,4 10 075 32 967
Troubles du langage et de la parole 479 8 317 4 555 13 351 65,3 7 099 20 450
Troubles auditifs 120 733 380 1 233 30,2 2 856 4 089
Troubles visuels 216 707 304 1 227 48,8 1 289 2 516
Troubles viscéraux 337 815 411 1 563 66,2 797 2 360
Troubles moteurs 1 446 3 775 1 862 7 083 69,0 3 177 10 260
Plusieurs troubles associés 1 528 5 125 2 173 8 826 68,7 4 022 12 848
Autres troubles 415 2 191 1 189 3 795 68,9 1 710 5 505
Total 11 125 50 829 24 350 86 304 53,9 73 739 160 043
% 7,0 31,8 15,2 53,9 46,1 100,0

Part des élèves bénéficiant (%)
d’un enseignement spécialisé (1)  de matériel adapté de transport spécifique

Troubles intellectuels et cognitifs 3,0 2,6 26,1
Troubles du psychisme 3,2 2,4 8,6
Troubles du langage et de la parole 2,3 8,6 8,1
Troubles auditifs 19,7 28,9 22,8
Troubles visuels 15,3 40,2 11,8
Troubles viscéraux 1,8 5,6 5,7
Troubles moteurs 3,4 25,1 14,3
Plusieurs troubles associés 3,9 9,8 12,6
Autres troubles 3,3 4,6 4,2
Total 3,8 6,7 17,0
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Accompagner les familles et les élèves 

Un accueil croissant d’élèves en situation de handicap à l’École
L’accueil des élèves en situation de handicap est en constante augmentation. À la rentrée 
2016, 300 815 élèves en situation de handicap étaient scolarisés dans les écoles et établis-
sements publics et privés relevant du ministère de l’Éducation nationale : 

ÉCOLE INCLUSIVE :  
LA SCOLARISATION  
DES éLèVES EN SITUATION 
DE HANDICAP

1 http://www.education.gouv.fr/cid207/la-scolarisation-des-eleves-en-situation-de-handicap.html

172 145
dans le premier degré

128 670
dans le second degré

Ces effectifs étaient en hausse de plus de 7,5 % par rapport à la rentrée 2015 où l’on comptait 
279 000 élèves en situation de handicap. 

Le développement de l’information aux familles
L’information des familles est renforcée afin de simplifier leurs démarches et de favoriser 
une prise en charge adaptée de leurs enfants. Le site du ministère1 et le numéro Aide han-
dicap École (0 810 55 55 00) guident les familles :
•  pour inscrire des enfants dans l’école ou l’établissement de secteur ;
•  pour définir, avec la Maison départementale des personnes handicapées (MDPH), le scé-

nario de scolarisation le mieux adapté à la situation de l’enfant ;

L’ESSENTIEL
  La scolarisation des élèves en situation de handicap est une priorité du 
Président de la République et du Gouvernement. Avec le secrétariat d’État 
chargé des Personnes handicapées, l’éducation nationale porte 
une attention toute particulière à cette question.
  La scolarisation de tous les enfants, quel que soit leur handicap, est un 
droit garanti par la loi du 11 février 2005, pour l’égalité des droits et des 
chances, la participation et la citoyenneté des personnes handicapées.
  Le nombre d’élèves en situation de handicap accueillis augmente chaque 
année depuis 2006.
  Grâce au partenariat renforcé entre les structures spécialisées et l’École 
et grâce à l’amélioration de l’encadrement, les parcours des enfants en 
situation de handicap se diversifient et s’allongent à l’École.

1. Accompagner les familles et les élèves 

20 Pour l’école de la confiance

•  pour mettre en place le projet personnalisé de scolarisation (PPS). Il détermine si la scolarisation 
est individuelle ou collective, en milieu ordinaire ou en établissement médico social, si elle néces-
site des aménagements ou des matériels particuliers et si elle requiert l’accompagnement d’un 
auxiliaire de vie scolaire. Les familles sont associées ainsi que le professeur référent. 

Le renforcement de l’accompagnement humain
Les personnels chargés de l’aide humaine auprès des élèves en situation de handicap 
ont pour mission de favoriser l’autonomie de l’élève, qu’ils interviennent au titre de l’aide 
humaine individuelle, de l’aide humaine mutualisée ou de l’accompagnement collectif.
Deux catégories de personnels remplissent cette mission d’accompagnement des élèves 
en situation de handicap : 
-    les AESH, personnels sous contrat de droit public, recrutés sur critères de qualification pro-

fessionnelle (ou par transformation d’un contrat unique d’insertion sur critères d’ancienneté) ; 
-   les agents engagés par contrat unique d’insertion-contrat d’accompagnement dans l’em-

ploi (CUI-CAE), sous contrat de droit privé régi par le Code du travail. 

À la rentrée, non seulement les CUI-CAE destinés au soutien des enfants en situation de 
handicap sont maintenus, mais une partie non négligeable est transformée en AESH afin 
de pérenniser ces emplois. Les AESH peuvent également s’engager dans une démarche de 
validation des acquis de l’expérience (VAE) débouchant sur le diplôme d’État d’accompa-
gnant éducatif et social, créé par le décret du 29 janvier 2016.

À la rentrée 2016, le nombre total d’accompagnants était de 53 394 ETP.
À la rentrée 2017, le nombre total d’accompagnements est de 61 462 ETP.

8 068 emplois sont donc créés pour accueillir plus d’enfants et améliorer les conditions 
de leur scolarité. 

Évolution du nombre d’élèves en situation de handicap et de l’accompagnement  
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Inclure toujours plus les élèves en situation de handicap

Augmenter le nombre de structures d’accueil
Les unités localisées pour l’inclusion scolaire (Ulis) sont implantées dans les écoles, les 
collèges et les lycées et permettent la scolarisation d’un petit groupe d’élèves.
Le nombre de dispositifs Ulis est de 8 354 à la rentrée 2016 (4 784 Ulis école, 2 903 Ulis 
collège et 667 Ulis lycée). 96 108 élèves en bénéficient. 

• Un accueil croissant d’élèves en situation de handicap à l’École 

• Le renforcement de l’accompagnement humain et transformer les modalités d’accompagnement des 
élèves et l’organisation des accompagnants, et professionnaliser les accompagnants pour gagner en 
qualité. 

•
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1 .6
Évolution de la scolarisation des enfants et adolescents en situation de handicap

  ►Champ : France métropolitaine + DOM, Public + Privé.
1.  Niveau d’enseignement estimé pour la scolarisation collective et la scolarisation en établissements hospitaliers ou médico-sociaux.
2.  Segpa de collège.
3.  Hors jeunes accueillis et scolarisés pour de courtes périodes.
4.  Il s’agit pour l’essentiel d’élèves fréquentant un établissement du second degré sans en avoir nécessairement le niveau.
5.  Il s’agit d’élèves scolarisés dans un établissement spécialisé dont le niveau est difficile à déterminer.

 Les différents modes de scolarisation des enfants et adolescents en situation de handicap en 2015-2016

Répartition selon la déficience des élèves en situation de handicap en 2015-2016

1

2

3

1 .6. LA SCOLARISATION DES ÉLÈVES EN SITUATION DE HANDICAP

LA SCOLARISATION DES ÉLÈVES EN SITUATION DE HANDICAP 

  ►Champ : France métropolitaine + DOM y compris Mayotte à partir de 2012, Public + Privé.
1.  Environ 1 500 élèves dans le premier degré et 600 élèves dans le second degré n’ont pas pu être recensés.
2.  Voir « Définitions ».
3.  Hors enfants accueillis et scolarisés pour de courtes périodes.
4.  Hors scolarité partagée à partir de 2008 pour éviter les doubles comptes.

  ►Champ : France métropolitaine + DOM, Public + Privé.
1.  N’existe que dans les établissements hospitaliers ou médico-sociaux.
2.  Hors jeunes accueillis et scolarisés pour de courtes périodes.

2004 2006 2009 (1) 2010 2011 2012 hors 
Mayotte

2012 y c. 
Mayotte

2013 2014 2015 Évolution 
2015/2014 

(%)
Premier degré 96 396 111 083 120 180 126 294 130 517 135 907 136 421 141 565 151 412 160 043 5,7

dont PPS (2) – 89 045 115 951 123 213 130 517 135 907 136 421 141 565 151 412 160 043
Classe ordinaire 58 812 71 399 79 129 83 309 86 089 90 705 90 900 94 782 103 908 111 682 7,5
ULIS 37 584 39 684 41 051 42 985 44 428 45 202 45 521 46 783 47 504 48 361 1,8
% public 91,5 91,5 90,3 90,1 90,1 90,0 90,0 90,0 90,0 90,0
Second degré 37 442 44 278 67 310 75 094 79 878 89 035 89 142 97 595 108 529 118 935 9,6

dont PPS (2) – 28 789 60 380 70 080 79 878 89 035 89 142 97 595 108 529 118 935
Classe ordinaire 31 454 34 928 50 125 54 865 56 719 63 244 63 261 68 473 75 941 82 875 9,1

dont Segpa collège n.d. 7 571 13 392 15 099 15 788 16 029 16 030 15 582 15 491 15 558 0,4
ULIS 5 988 9 350 17 185 20 229 23 159 25 791 25 881 29 122 32 588 36 060 10,7
% public 88,5 87,0 86,0 85,6 84,5 84,0 84,1 83,9 83,5 83,2
Total en milieu ordinaire 133 838 155 361 187 490 201 388 210 395 224 942 225 563 239 160 259 941 278 978 7,3
Établissements hospitaliers 6 922 6 097 6 936 7 192 8 153 8 273 8 273 7 931 7 769 8 140 4,8
Établisements médico-sociaux 70 219 70 854 67 909 70 920 71 625 71 600 71 600 71 286 70 193 71 574 2,0
Total étab. spécialisés (3) 77 141 76 951 74 845 78 112 79 778 79 873 79 873 79 217 77 962 79 714 2,2

dont scolarisation partagée n.d. n.d. 6 763 6 626 7 132 7 075 7 075 7 524 7 656 8 359 9,2
Ensemble (4) 210 979 232 312 255 572 272 874 283 041 297 740 298 361 310 853 330 247 350 333 6,1

Niveau d’enseignement (1) Scolarisation en milieu ordinaire Établissements spécialisés (3)
Individuelle Collective Ensemble Hospitaliers Médico-

sociaux
Ensemble

Total  dont Segpa (2) dont EREA
Premier degré 111 682 48 361 160 043 5 546 61 615 67 161
Préélémentaire 31 299 6 914 38 213 2 457 21 173 23 630
Élémentaire 80 383 41 447 121 830 3 089 40 442 43 531
Second degré 82 875 15 558 2 313 36 060 118 935 2 299 6 754 9 053
Formations en collège 62 596 15 558 1 093 15 794 78 390 1 464 5 347 6 811
Formations en lycée 19 663 1 204 4 130 23 793 835 1 407 2 242
Autre niveau (4) 616 16 16 136 16 752
Niveau indéterminé (5) 295 3 205 3 500
Total 194 557 15 558 2 313 84 421 278 978 8 140 71 574 79 714

Déficiences Milieu ordinaire Établissements spécialisés (2)
Premier degré Second degré Ensemble Hospitaliers Médico-

sociaux
Ensemble

Classe 
ordinaire

ULIS Classe 
ordinaire

ULIS

Troubles intellectuels et cognitifs 32 653 36 395 17 086 25 601 111 735 724 36 072 36 796
Troubles du psychisme 28 379 4 588 16 344 3 271 52 582 4 451 16 583 21 034
Troubles du langage et de la parole 18 137 2 313 23 166 2 996 46 612 221 1 349 1 570
Troubles auditifs 3 344 745 2 922 575 7 586 4 2 717 2 721
Troubles visuels 2 265 251 2 286 264 5 066 5 483 488
Troubles viscéraux 2 213 147 1 535 127 4 022 369 75 444
Troubles moteurs 9 194 1 066 11 083 1 224 22 567 607 2 663 3 270
Plusieurs troubles associés 10 311 2 537 5 212 1 760 19 820 1 090 8 615 9 705
Autres troubles 5 186 319 3 241 242 8 988 618 1 891 2 509
Polyhandicap (1) 51 1 126 1 177

111 682 48 361 82 875 36 060 278 978 8 140 71 574 79 714
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Permettre à l'École de la République d'être pleinement 
inclusive 
Communiqué de presse - Jean-Michel Blanquer - 04/12/2017

➡ Mieux informer, former et accompagner les enseignants 
‣ Une formation initiale et continue renforcée sur la compréhension du handicap et les 

adaptations scolaires ; 

‣ Un colloque national sur la question de "L’attention : un besoin éducatif particulier, 
sciences cognitives et adaptations scolaires innovantes et créatives" sera organisé au 
premier semestre 2018Multiplier et diversifier les modes de scolarisation 

➡ Multiplier et diversifier les modes de scolarisation 

‣ Création de 250 unités localisées pour l’inclusion scolaire (ULIS) supplémentaires 
durant le quinquennat en lycées : voies générales, technologiques et professionnelles ; 

‣ Doubler d’ici 2020 le nombre d’unités d’enseignement externalisées au sein de l’école 
(UEE) ; 

‣ Démultiplier les partenariats territoriaux école/médico-social qui permettent la prise en 
compte des besoins éducatifs particuliers des élèves en situation de handicap ;

David RATAJ Conseiller ASH auprès de la Rectrice de l’Académie de Lille



Permettre à l'École de la République d'être pleinement 
inclusive 
Communiqué de presse - Jean-Michel Blanquer - 04/12/2017

➡ Adosser l’offre médico-sociale à l’école de la République (2018 à 2022) 
‣ Transformer progressivement les établissements médico-sociaux en plateformes de 

services et de ressources d’accompagnement des élèves handicapésVeiller à ce que les 
élèves sortent de l’école avec un diplôme ou une certification professionnelle 

➡ Veiller à ce que les élèves sortent de l’école avec un diplôme ou une certification 
professionnelle 
‣ Aujourd’hui il y a 300 000 élèves handicapés scolarisés à l’école : 57% dans le primaire, 

33% au collège et seulement 10% au lycée, qu’il soit général ou technique. Il faut donc : 
✓ Mieux prévenir l’échec scolaire ; 
✓ Simplifier et aménager le passage d’examens ; 
✓ Conduire les élèves en situation de handicap vers une certification professionnelle ; 
✓ Développer des partenariats entre l’école et le secteur adapté pour faciliter les mises 

en situation professionnelle ; 
✓ Développer l’accessibilité numérique.Améliorer le recrutement et l’organisation du 

dispositif d’accompagnement des élèves handicapés 

➡ Améliorer le recrutement et l’organisation du dispositif d’accompagnement des élèves 
handicapés 

➡ Transformer durablement l’accompagnement des élèves en situation de handicap

David RATAJ Conseiller ASH auprès de la Rectrice de l’Académie de Lille
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DECLARATION DE SALAMANQUE 
POUR L’EDUCATION ET LES BESOINS 

EDUCATIFS SPECIAUX

 Chaque enfant a des caractéristiques, des intérêts, des aptitudes et des besoins 
d’apprentissage qui lui sont propres.

Les  systèmes éducatifs  doivent  être  conçus et  les  programmes appliqués de 
manière  à  tenir  compte  de  cette  grande  diversité  de  caractéristiques  et  de 
besoins.

Les personnes ayant des besoins éducatifs spéciaux doivent pouvoir accéder 
aux écoles ordinaires, qui doivent les intégrer dans un système pédagogique 
centré sur l’enfant, capable de répondre à ces besoins.

Toute personne handicapé a le droit  de faire connaître ses vœux en ce qui 
concerne son éducation.
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DECLARATION DE SALAMANQUE 
POUR L’EDUCATION ET LES BESOINS 

EDUCATIFS SPECIAUX

L'école  devrait  accueillir  tous  les  enfants,  quelles  que  soient  leurs 
caractéristiques  particulières  d’ordre  physique,  intellectuel,  social,  affectif, 
linguistique ou autre. Elle devrait recevoir aussi bien les enfants handicapés 
que les surdoués, les enfants des rues et ceux qui travaillent, les enfants des 
populations isolées ou nomade, ceux des minorités linguistiques, ethnique ou 
culturelle ainsi que les enfants d'autres groupes défavorisés ou marginalisés. 

Les besoins éducatifs spéciaux renvoie à tous les enfants et adolescents dont 
les besoins découlent de handicap ou de difficultés d’apprentissage. 

Le rôle de l'école est de trouver les moyens de réussir l'éducation de tous les 
enfants, y compris de ce qui sont gravement défavorisés.
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DECLARATION DE SALAMANQUE 
POUR L’EDUCATION ET LES BESOINS 

EDUCATIFS SPECIAUX

 Les besoins éducatifs ont comme point de départ que les différences humaines 
sont  normal  et  que,  par  conséquent,  l'apprentissage  doit  être  adapté  aux 
besoins  de  chaque  enfant,  au  lieu  d'obliger  l’enfant  à  s’adapter  a  des 
hypothèses  établies  quand  au  rythme  et  à  la  nature  du  processus 
d’apprentissage. 

L'école  doit  reconnaître  et  prendre  en  compte  la  diversité  des  besoins  des 
élèves,  s’adapter  à  des  styles  et  à  des  rythmes  d'apprentissage  différents  et 
assurer une éducation de qualité grâce à des plans d'études, une organisation 
scolaire et  une utilisation des ressources adaptées ainsi qu'à un partenariat 
avec la communauté.
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DECLARATION DE SALAMANQUE 
POUR L’EDUCATION ET LES BESOINS 

EDUCATIFS SPECIAUX

 L'acquisition  des  connaissances  ne  consiste  pas  seulement  à  recevoir  une 
instruction formelle  et  théorique.  Le contenu de l'enseignement  devra viser 
haut  et  répondre  aux  besoins  des  individus,  afin  qu'ils  puissent  participer 
pleinement  à  son  développement.  L’enseignement  devra  être  relié  à 
l’expérience personnelle des élèves et à leurs préoccupations pratiques afin de 
mieux les motiver. 

Pour  suivre  les  progrès  de  chaque  enfant,  il  faudra  revoir  les  méthodes 
d’évaluation.  L'évaluation  formative  devra  être  intégrée  dans  le  processus 
éducatif  ordinaire,  afin  d'informer  le  professeur  et  l’élève  du  niveau 
d'apprentissage  atteint,  repérer  les  difficultés  est  d’aider  les  élèves  à  les 
surmonter.
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DECLARATION DE SALAMANQUE 
POUR L’EDUCATION ET LES BESOINS 

EDUCATIFS SPECIAUX

 Les directeurs d'école devraient être spécialement chargés de promouvoir une 
attitude positive dans tout l'établissement et de mettre en place une coopération 
efficace entre les maîtres responsables des classes et le personnel d’appui. 

Les  élèves  à  besoins  éducatifs  spéciaux  doivent  être  accompagnés  dans  de 
bonnes conditions à l'école. L'école devrait leur faciliter l'entrée dans la vie 
active  et  leur  donner  des  savoir-faire  qu’exige  la  vie  quotidienne  en  les 
familiarisant avec les compétences de communication nécessaires à un adulte 
dans la société.
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PRECONISATIONS DU CNESCO  
EN FAVEUR D’UNE ECOLE INCLUSIVE

Le projet  d’une  école  inclusive  énoncé  par  la  loi  de  refondation  de  l’école  de  la  République 
promulguée  le  8  juillet  2013 stipule  que  "le  service  public  de  l’éducation veille  à  l’inclusion 
scolaire de tous les enfants, sans aucune distinction ».

La scolarisation et l’acquisition des savoirs ne peuvent seules constituer une fin en soi ; le système 
scolaire fait encore souvent l’impasse sur la dimension existentielle de l’expérience scolaire, de la 
socialisation et de l’épanouissement personnel des élèves. 

La  sécurisation  du  parcours  scolaire  de  l’enfant  et  de  l’adolescent  doit  être  connectée  aux 
différentes étapes de son parcours de vie, tant en amont (école maternelle et accueil préscolaire, 
accompagnement des parents) qu’en aval de la scolarité (ruptures de scolarité, accès difficile à 
l’enseignement supérieur) 
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Les élèves en situation de handicap ont des besoins éducatifs au même titre que tout élève et sont à 
ce titre une composante de la diversité des profils scolaires. L’identification du handicap ne peut 
suffire, sans la prise en compte des besoins des élèves, pour déterminer le soutien adéquat à leur 
apporter et assurer la qualité de leur scolarisation.

Considérer  l’enfant  en situation de handicap et  pas  seulement  l’élève,  et  développer,  pour lui 
comme pour les autres élèves, l’ensemble de ses capacités, sa participation aux différentes activités 
sociales,  sa  confiance  en  soi  ;  assurer  son  affiliation  à  la  communauté  scolaire  et  son 
épanouissement, et le préparer ainsi à une participation effective dans une société plurielle.

Généraliser et accompagner l’usage des outils numériques et nomades disponibles sur le marché 
et associer des spécialistes pour les former (comme les ergothérapeutes) afin de faciliter un travail 
autonome des élèves en situation de handicap 

PRECONISATIONS DU CNESCO  
EN FAVEUR D’UNE ECOLE INCLUSIVE
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Renforcer dans les projets d’établissements la question du handicap.

Former l’ensemble des élèves sur la question du handicap.

Les besoins de chaque élève doivent être mieux identifiés par les enseignants pour que lui soit 
apporté  le  soutien  adéquat  en  classe  :  travail  en  sous-groupes,  utilisation  des  nouvelles 
technologies, diversification des tâches et des évaluations. Il peut être important de prendre appui 
sur le guide d’évaluation des besoins de compensation scolaire (GEVA-Sco2).

Assurer pour les familles et pour les professionnels une meilleure lisibilité et une clarification des 
différents dispositifs, et des aides aux enfants en situation de handicap 

PRECONISATIONS DU CNESCO  
EN FAVEUR D’UNE ECOLE INCLUSIVE
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Soutenir les acteurs dans la différentiation et l’adaptation des pratiques en veillant à la précision 
des  objectifs  formulés  dans  les  projets  personnalisés  de  scolarisation  (PPS)  et  des  modalités 
d’application.

Éviter les ruptures entre le collège et le lycée, et prévenir le décrochage scolaire, grâce à un suivi 
(cahier de liaison) et un système de tutorat (soit par un enseignant, soit par un élève) dans les 
établissements. 

PRECONISATIONS DU CNESCO  
EN FAVEUR D’UNE ECOLE INCLUSIVE
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PRINCIPES DE L’ECOLE INCLUSIVE

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

       

Éducation 2030 : 
Vers une éducation inclusive et 
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apprentissage tout au long de la vie 

pour tous 
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Assurer une éducation inclusive et équitable de qualité, et promouvoir des possibilités 
d’apprentissage tout au long de la vie pour tous. 

L’éducation  est  un  bien  public,  un  droit  humain  fondamental  et  un  préalable  à 
l’exercice  d’autres  droits.  Elle  est  essentielle  à  la  paix,  à  la  tolérance,  à 
l’épanouissement  de  chacun et  au développement  durable.  Nous reconnaissons que 
l’éducation est un facteur clé pour parvenir au plein emploi et éliminer la pauvreté.

Il faut lutter contre toutes les formes d’exclusion et de marginalisation, ainsi que contre 
les disparités et  les inégalités en matière d’accès,  de participation et  de résultats de 
l’apprentissage. Aucune cible relative à l’éducation ne saurait être considérée comme 
atteinte tant qu’elle ne l’est pas par tous.  

DECLARATION D’INCHEON 
EDUCATION 2030 VERS UNE ECOLE INCLUSIVE

David RATAJ Conseiller ASH auprès de la Rectrice de l’Académie de Lille



Il  faut  concevoir  des  systèmes éducatifs  plus  inclusifs,  réactifs  et  résilients,  afin de 
répondre aux besoins des enfants, des jeunes et des adultes qui sont confrontés à ces 
situations, notamment les personnes déplacées à l’intérieur de leur propre pays et les 
réfugiés. 

DECLARATION D’INCHEON 
EDUCATION 2030 VERS UNE ECOLE INCLUSIVE
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PRINCIPES DE L’ECOLE INCLUSIVE

Création d’une école inclusive –indicateurs de succès 

 
 

8 

VUE D’ENSEMBLE 
 

Vue d’ensemble des indicateurs de succès  

Après avoir fait des recherches approfondies, nous avons découvert que les neuf indicateurs 
suivants sont essentiels au succès. On imaginera utilement les neuf caractéristiques principales 
à mettre en place pour obtenir une école inclusive comme les engrenages dans une roue. 
Chacune renforce les autres et dépend de leur force. Les caractéristiques sont toutes d’une 
importance égale, car aucun facteur, pris séparément, ne peut engendrer une école inclusive. 
 
Il importe de reconnaître qu’une école inclusive n’est jamais stationnaire. Pour réussir, elle 
nécessite un processus constant d’éducation, d’examen, de réflexion et d’actions.  
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SCHEMA DE L’ECOLE INCLUSIVE 

Travail collaboratif de l’équipe pluridisciplinaire

Différencier

Compenser

Adapter

Diplomation	
• Performance	1d	degré
• DNB	Pro,	CFG

Orientation	
Qualification
• Post	CM2
• Parcours	avenir

Intelligences	multiples
• Inter	personnel
• Intra	personnel
• Naturaliste	écologiste
• Visuelle	spatiale
• Corporelle	Kinesthésique
• musico-rythmique

3 •Modèles	d’inclusion

Ecole	en	
mode	
inclusif

Création	
d’outils	
inclusifs

Gestion	
des	EDT

Evaluations	
par	

compétences

Adaptation	 des	
programmations

Constitution	
d’un	réseau

Gestion	
des	BEP

PE
PLC

PLP

Directeurs Perdir DACS Coordo
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Je vous remercie pour votre attention

PRINCIPES DE L’ECOLE INCLUSIVE

«  L'éducation doit permettre la découverte de l'autre 

comme une réalité différente, comme quelque chose 

qui me complète, au lieu de me diminuer, quelque 

chose qui m'enrichit et qui me fait grandir » (Saint-

Exupéry 1900-1944

« Chaque difficulté rencontrée doit être l’occasion d’un 
nouveau progrès » Pierre de Coubertin
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